
Humaniser, rendre plus humain, c’est l’un des 
trois objectifs du dispositif de prévention du 
mal-être chez les agriculteurs et les salariés de 
l’agriculture, mis en place dans tous les 
départements. 

Nous voulons croire à cette volonté de l’Etat de 
se préoccuper prioritairement de ces hommes, 
et de ces femmes qui sont confrontés à des 
difficultés, qu’elles qu’en soient les origines. 

Que serait ce dispositif ? Un de plus ? Si, une 
nouvelle fois, il ne prenait pas en 
considération la dimension humaine de ces 
situations où les agriculteur.trice.s sont 
isolé.e.s, ressentent une profonde solitude, 
subissent le jugement de leur entourage, 
éprouvent la pression permanente des 
créanciers, sans à court terme, avoir les 
moyens de retrouver un équilibre. Les chiffres 
d’abord, ou les Hommes ? 

Philippe SPOLJAR, psychologue clinicien, 
venu en 2020 participer avec nous à des 
accompagnements, restituait le 12 septembre 
au lycée agricole de Bar le Duc une synthèse de 
ses recherches. L’endettement n’est souvent 
que la partie visible des difficultés, leur origine 
peut être liée également aux histoires de vie 
des personnes et à la façon dont chacun s’est 
construit. Travailler 70h par semaine, être 
malgré tout endetté, ne pas être reconnu, être 
désorienté par les nouvelles technologies peut 
provoquer frustration et détresse et aller 
jusqu’à perdre le sens de sa vie. 

Un long cheminement, pendant lequel, 
l’assurance d’être écouté, entendu et respecté, 
aidera à faire renaître la confiance, accéder à 
ses ressources pour mettre en œuvre ses 
propres solutions et construire de nouveaux 
projets. 

Cette démarche d’accompagnement qui 
donne priorité à l’humain avant de travailler 
sur l’outil, Solidarité Paysans Lorraine la met 
en pratique depuis 30 ans. 

Bernard BABIN  
 

Solidarité Paysans Lorraine intervient dans les exploitations Lorraines et 
Haut-Marnaises depuis 30 ans. A cette occasion, le Conseil 
d'Administration a décidé de mener une enquête pour savoir : 

- Ce que nos accompagnements ont apporté aux exploitants 
accompagnés ; 

- Comment les accompagnements ont été vécus par les 
accompagnés ; 

- Les compétences pour lesquelles nous sommes reconnus et celles 
que nous devons améliorer ;  

- Le niveau de satisfaction globale des agriculteurs accompagnés. 

L’enquête a été menée auprès d'un échantillon d'exploitants 

accompagnés entre 2014 et 2021. Echantillon qui se veut représentatif de 

nos accompagnements.  

 

 

 

 

 

 

 

 

Ces résultats ont permis de rassurer les bénévoles et salariés de 

l’association. En effet, l’enquête montre, d’une part, que les agriculteurs 

ont apprécié notre accompagnement et, d’autre part, qu’ils en ont 

ressenti des effets positifs.   

 

Les élevés de terminales CGEA du lycée agricole de Château Salins ont 
réalisé un projet d’étude sur les 
difficultés en agriculture. En 
parallèle, une campagne de don a 
été lancée.  Les élèves nous ont 
offert les 581 € récoltés pour 
nous soutenir dans notre action 
auprès des agriculteurs 
confrontés à des difficultés.   
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HUMANISER … 30 ans d’action : qu’en disent les agriculteurs 

accompagnés ?   

Mobilisation des étudiants de Château Salins  

95 % des accompagnés 

constant une amélioration  

de leur situation des 

accompagnés 

95 % des accompagnés sont 

satisfaits de l’accompagnement  

96 % des accompagnés  

recommandent SP Lorraine 



 03-29-35-33-17  |  06-74-71-04-85 

 solidaritepaysanslorraine@wanadoo.fr 

 

 

Le réseau Solidarité Paysans a été précurseur dans les recherches sur les changements de pratiques en menant 

de 2015 à 2020 une étude intitulée « L’agro écologie : levier de redressement des exploitations fragilisées ? ». Au 

sein de SP Lorraine, nous avons décidé de suivre une journée de formation sur ce thème, à la ferme de 

Pixerécourt. Les objectifs ? Découvrir les changements opérés sur la ferme et leurs impacts sur le revenu.  

L’exploitation de Pixerécourt en quelques chiffres : 

Concrètement : quelles évolutions ? Quelles 

conséquences ? 

- Ajuster le nombre de bovins les 

mauvaises années plutôt que 

d’acheter de l’aliment.  

- Augmenter le nombre de jours de 

pâturage : coût plus faible ; pas 

d’apport de concentré en pâture ; 

moins de traitement antiparasitaire.  

 

- Implanter des cultures associées. 

- Cibler le traitement des cultures 

plutôt que de traiter 

systématiquement en prévention. 

 

 

-  

Monique DEVOILLE (vice-présidente et ancienne présidente de l’association) s’est 

vue remettre la médaille du Mérite Agricole par Michel FOURNIER (président de 

l’association des maires ruraux de France), lors d’une journée organisée par 

Solidarité Paysans Lorraine. Ainsi, le 25 juin 2022, à la salle des fêtes d’Evaux et 

Menil, en plus de cette remise de médaille le public a été invité : 

 

 

 

09/02/2023 : AG au lycée agricole de Courcelles Chaussy (57530) 

Au printemps 2023 : Journée festive à l’occasion de nos 30 ans 

 

   

Nous contacter  

Changement de pratiques : quels bénéfices pour l’exploitation ?  

Créer du lien autour d’un moment festif    

Agenda 

au spectacle « La femme est 

un Homme comme les autres » 

de Vaoùilmeplait 

à un marché de producteurs  

Vaoùilmeplait 

Augmenter les volumes produits ?  

Non, implique plus de charges. 

Augmenter son résultat en se 

lançant dans la vente directe ? 

Oui, mais pas toujours simple 

à mettre en place 

Réduire la dépendance aux charges extérieures ?  

Oui, produire moins mais gagner davantage. 

280 ha           42 ha              238 ha              environ 60 

de SAU     de céréales       d’herbe                     VL 


